
SOCIETE BOTANIQUE
DE FRANCE.

SEANCE DU 10 JUILLET 1857.

PRESIDENCE DE M. MOQUIN-TANDOX.

M. Duchartre, secretaire, donne lecture du proces-verbal do la

seance du 26 juin, dont la redaction est adoptee.

Par suite des presentations faites dans la derniere seance, M. le

President proclame l'admission de :

MM. de Martius, secretaire de TAcademie des sciences de Baviere,

membre correspondant de l'lnstitut de France, etc., a

Munich (Baviere), presente par MM. J. Gay et Moquin

Tandon.

docteur en medecine

par MM. J. Gay et Moquin-Tandon

Ierche (Charles), veterinaire de nre

Oise). nresente par MM. Weddell

aye

nefeld.

M. le President annonce en outre quatre nouvelles presentations.

Do)is faits a la Soctet d

:

1° ParM. VaItem are, directeur de l'Agence cenlrale des echanges

internationaux :

Report of the Commissioner' of patents, 1854, 1855.

Contribution de l'Agence centrale des echanges internal ionaux au con-

cours universe I de 1856.

2° De la part de M. Ch. Martins, de Montpellier :

Le Platane de Bujugdere, lithographie.

3° En eel tang e de Bulletin de la Societe :
i

L'lnstitut. juillet 1857, deux numi ; ro~.

T. IV. lx i
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M. J. Gay annonce que M. Theveneau, membre de la Societe,

dont radmission vient d'etre proclamee, a decouvert dans la mare de

Rigauds, pres d'Agde(Herault), le Damasonium polyspermum Coss.,

espece nouvelle pour la flore fran<jaise et qui n'etait eonnue qu'en

Andalousie, ou elle avait ete recollee aux environs de Gadix, en 1849,

par M. Bourgeau.

M. Duehartre, secretaire, donne leclure de la communication

suivanle, adressee a la Societe :

DISCUSSION DE QUELQUESPOINTS DE GLOSSOLOGIEBOTANIQUE, par M. D. CLOS.

(Toulouse, 4 juillet 1857.)

I. Dumot acumine. —Lasignification precise de certains termes a clans les

sciences naturelles une assez grand e importance ; elle en a surtout lorsqu'il

s'agit d'une de ces expressions frequemmeut usitees en phytographie pour

la distinction des especes: c'est pourquoi nous ne croyons pas inutile d'at-

tirer ^attention des botanistes sur la difference des definitions qui ont ete

donnees du mot acumine', et de I'emploi qui en a ete fait.

Le fondateur de la nomenclature, Linne, a etabli que la feuille acuminee

doit se terminer par une pointe subulee (apice subulato), tandis que la feuille

aigue se termiue par un angle aigu (Philos. But.).

Plusieurs auteurs modernes, Mirbel (Elem. de Phys., t. II, p. 648), Ach.

Richard {Elem., V edit., p. 193), et M. Godron (Fl.de Lorr., Ill, p. 61)

disent acuminee la feuille dont les bords, avant de se rejoindre, changentde

direction, demanierease rencontrer moins vite; d'autres, Du Petit-Thouars

(CoursdePhys.,?. 21), et M. LeMaout(Ar/. de Bot., 17) expriment lameme

idee, appelant acuminee la feuille dont la pointe provient d'un retrecisse-

ment subit qu'eprouve la lame. Link meparait avoir heureusement enonce

les differences des feuilles aigue, obtuse et acuminee, dans la phrase apho-

ristique suivante : Apicis regio lineis rectisinclusa folium acutatum reddit,

lineis convexis inclusa, obtusatum, lineis concavis inclusa, acuminatum

[Elem. Phil, bot , ed. 2, t. I, p. &22).

Voici maintenant d'autres botanistes qui me semblent avoir detourne ce

mot de son acception primitive.

De Candolle ecrit : acutus, pointu, en general qui setermine par uu angle

aigu : acuminatus, qui se prolonge en un angle aigu (Theor. elem., 1" ed.,

p. 459) ; Desvaux traduit le mot latin acuminatus par aigu (Traite gen.

de Hot., p. 239) ; et M. Boieau delinit le mot acumine, se terminant insen-

siblementen pointe eflilee {EL du Centre, l r " et 3 e edit., p. 88). Une defi-

nition analogue a celle-ci a etc donnee par Smith (lntrod. to Bot., 5
e ed.,

p. 129), pur G. N. Lloyd (Bot. Term., p. 89), parM. Lindley (lntrod. to

Bot., ed.2,p. 386).


